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octobre 2019 

Qui sers-tu? Dieu ou l’argent? 

Luc 16.1-18 

Introduction 

Plusieurs fois, Jésus a enseigné qu’il faut être prêt à tout quitter pour le suivre. Est-ce que cela 

implique de nous retirer de la société, de ne pas avoir d’emploi, de ne pas avoir de possession, 

de ne pas dépenser pour des choses du monde? 

 non; Jésus enseigne dans le passage de l’Évangile de Luc que nous étudions aujourd’hui 

à avoir les yeux fixés sur le royaume des cieux, tout en vivant encore sur cette terre 

À l’endroit où nous sommes rendus dans le récit, Jésus vient de raconter trois paraboles pour 

montrer ce que Dieu aime, ce qui fait sa joie : voir des âmes perdues se repentir et être 

réconciliées avec lui. « Il y a de la joie au ciel, devant les anges de Dieu, pour un seul pécheur qui 

se repent! ». 

 il a enseigné cela en même temps pour dénoncer les Pharisiens qui le jugeaient parce 

qu’il recevait des pécheurs venus l’entendre et mangeait avec eux 

 si les Pharisiens ne se réjouissent pas de ce qui fait la joie de Dieu, c’est parce qu’ils ne 

l’aiment pas réellement 

L’enseignement d’aujourd’hui s’adresse aux disciples, mais va en même temps fournir une 

raison pour laquelle les Pharisiens n’aiment pas Dieu : c’est parce qu’il servent finalement le 

dieu de ce monde, l’argent. 

Lisons Luc 16.1-18. 

Nous verrons qu’il nous faut : 

1. travailler pour notre avenir éternel 

2. bien servir Dieu pendant que nous sommes encore sur terre 

3. ne pas suivre l’exemple des religieux, légalistes 

1. Travailler pour son avenir (v. 1-9) 

1.1. la parabole 

Une première observation concernant cette parabole est qu’elle est adressée aux disciples. 

 Jésus s’approche de la fin de son ministère et ne parle plus seulement de comment 

devenir un disciple, mais aussi de comment se comporter en tant que disciple 
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 il prépare l’établissement de l’Église 

 l’histoire de cet intendant infidèle est donc utile pour nous 

Un homme travaille comme intendant pour s’occuper des finances d’un riche propriétaire. 

 mais il est déloyal et dissipe ses biens (dépense pour lui-même, selon ses désirs) 

 même verbe utilisé pour le fils prodigue, 15.13 : « il dissipa sa fortune en vivant dans la 

débauche » 

 ici, ce qui est pire que pour le fils prodigue, c’est que ce n’est même pas son argent... 

Le propriétaire (maître, seigneur) l’apprend parce que des gens viennent le dénoncer. 

 il le fait venir et lui annonce qu’il est congédié et qu’il doit lui remettre les livres 

L’intendant est congédié, mais il dispose encore d’un peu de temps, pendant qu’il rassemble les 

livres. Il cherche alors une solution pour son avenir. 

 il ne pourra pas physiquement devenir ouvrier et il ne veut pas s’humilier à mendier 

 une chanson québécoise dit : « travailler, c’est trop dur; pis voler, c’est pas beau; 

d’mander la charité, c’est quelq’chose j’peux pas faire... » 

 mais pour lui, voler, y’a rien là! 

C’est là qu’il a cette idée de génie : il va aider tous les débiteurs du propriétaire pour s’en faire 

des amis et s’assurer leur soutien pour longtemps. 

 il les fait venir un par un, en secret (« vite »), et falsifie avec eux leurs états de compte 

pour réduire le montant de leur dette 

 il leur procure un grand bénéfice et les rend complice par la même occasion 

Le propriétaire récupère tous les livres et finit par comprendre ce que son ancien intendant a 

fait (on ne sait pas comment). 

 il a perdu beaucoup; son intendant a ajouté à ses actions malhonnêtes contre lui 

 mais il est tellement impressionné par son travail astucieux pour assurer son avenir 

(« prudent ») qu’il le félicite 

1.2. la conclusion 

Dans l’enseignement qu’il donne ensuite, Jésus distingue les « enfants de ce siècle » des 

« enfants de lumière ». 

 enfants de ce siècle : tous les hommes avant leur conversion; pas des disciples de Jésus; 

pas sauvés; les non-chrétiens 

 enfants de lumière : qui ont compris et cru dans les paroles de Jésus; sauvés; citoyens 

du royaume des cieux; les chrétiens 

Jésus distingue aussi les « richesses injustes » des « richesses véritables ». 

 richesses injustes : les richesses de ce siècle, de ce monde injuste, qu’on ne peut 
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emporter avec soi à sa mort 

 richesses véritables : les trésors éternels dans le royaume de Dieu 

La conclusion de Jésus : nous devons observer l’astuce et les efforts déployés par l’intendant 

pour son avenir. 

 les non-chrétiens comme lui sont souvent plus zélés pour leur avenir sur cette terre 

que les chrétiens pour leur avenir éternel 

 ce n’est pas sa malhonnêteté qui doit être imitée, mais son travail intelligent 

 si le propriétaire l’a loué, c’est parce qu’il a la même vision du monde, les mêmes 

valeurs de s’enrichir et de penser à son propre intérêt 

L’application de Jésus : comme l’intendant a disposé des richesses du maître pendant un dernier 

temps, nous disposons des richesses de ce monde que Dieu met à notre disposition pour un 

temps, pendant notre vie sur terre. 

 utiliser notre argent pour nous faire des amis qui nous recevront dans les « tabernacles 

éternels » (les demeures éternelles, dans le royaume de Dieu) 

 ces amis sont donc des chrétiens, sauvés 

 deux façons dont parle le Nouveau Testament d’utiliser l’argent dans ce but : 

 contribuer financièrement à l’évangélisation : donner à l’Église, donner aux 

missionnaires, dépenser pour ses propres activités d’évangélisation 

 supporter financièrement les frères dans le besoin : Jésus a promis des 

récompenses au ciel 

 en élargissant l’application : utiliser notre temps, nos talents, notre influence (si nous 

sommes en position d’autorité) 

Cela mène à un deuxième point de l’enseignement de Jésus qui concerne le service. 

2. Servir fidèlement (v. 10-13) 

La parabole mettait en scène un intendant infidèle, qui a mal servi son maître et qui a perdu le 

privilège d’administrer ses biens. 

 la manière dont nous administrons les biens que Dieu nous confie sur la terre 

détermine ce que Dieu nous confiera dans son royaume 

 si nous le servons mal sur terre, pourquoi nous confirait-il des biens éternels? 

Il existe un principe général : c’est dans l’administration des petites choses que nous 

démontrons si notre cœur est fidèle ou non. 

 nous agissons de la même manière avec les grandes choses qu’avec les petites, parce 

que c’est notre cœur qui dicte nos actions 

 ce principe s’applique dans l’Église : celui qui est fidèle dans les petites choses peut s’en 

faire confier de plus grandes 

 pour un responsable de ministère, selon 1 Timothée 3.8-10 : « Les diacres aussi 
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doivent être honnêtes, éloignés de la duplicité, des excès du vin, d'un gain sordide, 

conservant le mystère de la foi dans une conscience pure. Qu'on les éprouve 

d'abord, et qu'ils exercent ensuite leur ministère, s'ils sont sans reproche. » 

 pour un ancien, selon 1 Timothée 3.4-5 : « Il faut qu'il dirige bien sa propre maison, 

et qu'il tienne ses enfants dans la soumission et dans une parfaite honnêteté; car si 

quelqu'un ne sait pas diriger sa propre maison, comment prendra-t-il soin de 

l'Église de Dieu? » 

Qu’est-ce qui nous empêche de bien servir Dieu? Quelle est la raison qui explique que cela 

arrive? 

 selon Jésus, c’est parce qu’à ce moment-là nous servons un autre maître que Dieu, le 

dieu de ce monde : l’argent, Mammon 

 noter que « richesses injustes »  =  « mammons injustes » 

(donc utiliser les richesses injustes pour Dieu, c’est utiliser les armes de l’ennemis 

contre lui) 

 nous ne pouvons pas servir deux maîtres 

 nous ne pouvons pas avoir comme premier objectif de profiter de la vie sur terre et 

en même temps de travailler pour l’éternité, c’est incompatible 

 nous ne devons pas essayer de trouver l’équilibre, mais plutôt de tout faire pour la 

gloire de Dieu 

La parabole et l’enseignement sont adressés aux disciples, mais les Pharisiens écoutent aussi... 

3. Ne pas suivre l’exemple des religieux (v. 14-18) 

Les Pharisiens ne peuvent pas être d’accord avec Jésus parce qu’ils aiment l’argent. 

 ils ont monté un système religieux qui les justifient de chercher à s’enrichir : s’ils sont 

riches, c’est parce qu’ils sont bénis de Dieu 

 ils se font donc passer pour des justes, pour des hommes de Dieu 

 les prédicateurs de prospérité d’aujourd’hui utilisent exactement le même stratagème 

Mais Dieu voit les cœurs. 

 ce que les hommes considèrent élevé sur la terre, Dieu a cela en horreur 

 la nature pécheresse de tous les hommes rend leur système de valeurs corrompu 

 seules la conversion et la transformation par le Saint-Esprit changent les valeurs et les 

rendent agréables à Dieu 

Cette conversion, par la foi et la repentance, c’est ce qui est annoncé comme une bonne 

nouvelle depuis la venue de Jean-Baptiste (v. 16). 

 il revient maintenant à chacun d’user de violence pour entrer dans le royaume de Dieu, 

c’est-à-dire de se convertir, d’aller à contre-courant du système en place, d’y investir 

toute sa vie, de s’efforcer d’entrer par la porte étroite (v. 13.24) 
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 pour les Juifs de l’époque, ça voulait dire de quitter le système religieux des Pharisiens 

Si Jésus dénoncent les Pharisiens, c’est parce qu’il ne faut pas suivre leur exemple. Il ne faut 

même pas écouter ceux qui sont comme eux. 

 ceux qui disent servir Dieu, mais qui manifestement cherchent à s’enrichir sont 

hypocrites et les pires ennemis de la foi 

Les Pharisiens, comme tous les religieux légalistes, prétendent être justes parce qu’ils sont sous 

la loi, celle qui était en vigueur jusqu’à Jean-Baptiste, mais ils ne la respectent même pas. 

 pourtant, pas un seul petit commandement de cette loi ne peut être effacé, modifié, ou 

considéré comme tombé 

 bref, celui qui prétend être juste par l’obéissance à la loi doit la respecter à 100% 

Jésus donne un exemple flagrant de leur désobéissance : leur pratique du divorce. 

 aux yeux de Dieu, répudier sa femme et en épouser une autre est un adultère; et 

épouser une femme répudiée est aussi un adultère 

 des rabbins réinterprétaient la loi de Moïse pour recommander le divorce pour à peu 

près toutes les raisons possibles : 

 pas assez bonne cuisinière 

 pas assez belle 

 la loi n’a jamais prescrit ou commandé le divorce; elle l’a réglementé pour le rendre 

tolérable aux yeux de Dieu, parce qu’il était déjà pratiqué, à cause de la dureté du cœur 

de l’homme 

 à l’origine, Dieu a créé l’homme et la femme de façon à ce qu’ils s’unissent en 

couple pour toute la vie 

Il ne faut pas tomber dans le même piège dans lequel sont tombés les Pharisiens : ils prétendent 

être « justes », mais ne servent pas réellement Dieu. 

 dans le domaine de l’argent, ils ne pensent qu’à leur confort et leur plaisir sur terre et 

ne se soucient pas de leur destinée éternelle 

 ceux qui ont cette attitude ne perdent pas seulement des récompenses au ciel, ils n’ont 

même pas accès au ciel; ils sont des « intendants congédiés » 

Paul qui était un Pharisien irréprochable a bien compris ce que signifiait la conversion. 

 Philippiens 3.7 : « ce qui était pour moi un gain, je l'ai considéré comme une perte à 

cause du Christ. Et même je considère tout comme une perte à cause de l'excellence de 

la connaissance du Christ-Jésus, mon Seigneur. À cause de lui, j'ai accepté de tout 

perdre, et je considère tout comme des ordures, afin de gagner Christ, et d'être trouvé 

en lui, non avec une justice qui serait la mienne et qui viendrait de la loi, mais avec la 

justice qui est obtenue par la foi en Christ, une justice provenant de Dieu et fondée sur 

la foi. » 
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Conclusion 

Est-ce que suivre Jésus signifie de nous retirer de la société? Est-ce que cela signifie 

automatiquement de ne pas avoir d’emploi, de ne pas avoir de possession, de ne pas dépenser 

pour des choses du monde? 

Non. Jésus nous enseigne plutôt à travailler, à gagner un salaire, mais à considérer l’argent 

comme un moyen de servir Dieu. 

 l’argent que nous avons appartient à Dieu dont ils nous a nommés intendants pour un 

temps (un temps bien court en comparaison de l’éternité) 

 comme l’intendant a été vaillant pour servir son vrai maître qui est l’argent (et donc lui-

même) et assurer son avenir, nous devons être vaillants en utilisant l’argent pour servir 

notre vrai maître qui est Dieu et nous préparer à recevoir la récompense au ciel d’être 

administrateurs des biens éternels 

Sondons notre propre cœur : sommes-nous en train de servir Dieu? ou l’argent? 

 si nous servons Dieu, il est normal que cela nous coûte quelque chose, que cela 

entraîne certaines afflictions, mais si nous aimons Dieu, nous subirons ces afflictions 

avec joie 

 2 Corinthiens 4.17-18 : « Car un moment de légère affliction produit pour nous au-delà 

de toute mesure un poids éternel de gloire. Aussi nous regardons, non point aux choses 

visibles, mais à celles qui sont invisibles; car les choses visibles sont momentanées, mais 

les invisibles sont éternelles. » 


